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Les enfants, premières 
victimes de la guerre  

en cours 

Selon l’Unicef(1), près de 
34.000 personnes, dont 
14.500 enfants, auraient été 
tuées dans la Bande de Gaza 
entre octobre 2023 et avril 
2024. Plus de 76.000 person-
nes, dont 12.300 enfants, au-
raient été blessées. Des 
milliers d’autres sont portées 
disparues et sont probable-
ment, pour une majorité d’en-
tre elles, ensevelies sous les 
décombres des bâtiments et 
autres infrastructures bom-
bardés. Selon ces chiffres, les 
enfants représentent plus de 
40 % des victimes de cette 
guerre impitoyable.  

À l’heure actuelle, le ni-
veau de violence sans précé-
dent continue à exposer quo-
tidiennement les enfants de 
tous âges à la mort, à des am-
putations, à la faim, à la mal-
adie et aux événements ex-
trêmement traumatisants telle 
la perte de leurs proches. 

Et l’éducation dans tout 
cela? «Le niveau de violence 
et les bombardements inten-
ses qui ont lieu ne permettent 
aucune forme d’éducation ou 
de scolarisation à l’heure ac-
tuelle dans la Bande de Ga-
za(2)», a déclaré Jonathan 
Crick, porte-parole d’Unicef à 
Jérusalem, en décembre 
2023. «Il y avait 625 000 élè-
ves dans la Bande de Gaza 
avant l’escalade des hostilités 
et aucun d’entre eux n’est 
scolarisé aujourd’hui.»  

Cette situation perdure de-
puis le 6 novembre 2023, date 
à laquelle le ministère de l’é-
ducation gazaoui a suspendu 
l’année scolaire 2023-2024 en 
raison de la guerre en cours. 
Cette suspension concerne, 
selon l’OCHA, à côté des 
625.000 élèves, plus de 
22.500 enseignants(3). Et à l’-
heure actuelle, il n’y a aucune 
perspective de réouverture ra-
pide des écoles et universités 
à Gaza. Même un «hypothé-
tique» cessez-le-feu à long 
terme qui serait conclu dans 
les semaines à venir, ne per-
mettrait pas le retour rapide à 
une situation normale à Gaza, 
et ce en raison de l’ampleur 
des dégâts.  

Cette interruption de leur 
scolarité – qui s’ajoute au 
temps perdu à cause du Co-
vid et des conflits précédents 
– entraînera certainement des 
conséquences néfastes sur 
leur avenir pour toute une gé-
nération d’enfants et de jeu-
nes, s’ajoutant en cela aux 
traumatismes et aux pertes 
causés par le conflit en cours.  

Des dégâts matériels 
et humains très  

importants 

L’organisation «Global 
Education Cluster(4)», parte-
naire des Nations Unies, a in-
diqué en février 2024 que 386 
bâtiments scolaires, soit 78 % 
de toutes les écoles de Gaza, 
avaient subi des dommages, 
dont 25 écoles entièrement 
détruites, 113 gravement, 125 
modérément et 123 légère-
ment endommagées(5).  

Toujours en février, le mi-
nistère de l’éducation gazaoui 

a indiqué que plus de 800 en-
seignants avaient été blessés 
et plus de 240 membres du 
personnel enseignant tués 
depuis le 7 octobre.  

Mais les écoles ne sont 
pas les seules à avoir subi les 
assauts israéliens. Les cent-
res d’enseignement supérieur 
ont également été complète-
ment paralysés. Là aussi, la 
plupart des établissements 
ont été endommagés ou dé-
truits. L’Observatoire euro-
méditerranéen des Droits de 
l’Homme – EuroMed Rights, 
une ONG basée à Genève a 
ainsi signalé que des «at-
taques ciblées» ont tué près 
d’une centaine d’universitai-
res à Gaza depuis le début 
des hostilités. Par ailleurs, 
l’Observatoire considère la 
destruction des écoles par Is-
raël comme une «destruction 
intentionnelle des biens cultu-
rels et historiques palesti-
niens(6).» 

Un avenir plus  
qu’incertain 

La reconstruction des in-
frastructures scolaires sera le 
premier problème à résoudre, 
étant donné qu’il y avait déjà 
une pénurie avant le conflit en 
cours. C’est ainsi que de 
nombreuses écoles fonction-
naient en double vacation, 
c’est-à-dire qu’un ensemble 
de bâtiments accueillait une 
cohorte d’élèves d’une école 
le matin et une autre d’une 
deuxième école l’après-midi – 
les dégâts causés à un seul 
bâtiment empêchent ainsi 
deux écoles de fonctionner. 

Un hypothétique modèle 
d’apprentissage en ligne sera 
également difficile à appliquer 
à Gaza, où les pannes de 
télécommunications sont fré-
quentes, même en temps de 
paix relatif, et où ni les étu-
diants, ni les enseignants, 
n’ont accès à une électricité et 
à un internet stables. 

Et n’oublions surtout pas 
qu’à la fin du conflit actuel, la 
communauté éducative de 
Gaza sera confrontée à la pri-
se en compte des besoins 
psychologiques des élèves, 
des éducateurs et des ensei-
gnants, tous touchés par les 
traumatismes de la guerre. 

Le ciblage systématique 
et délibéré du secteur de 
l’éducation dans la Ban-
de de Gaza et en Cisjor-

danie occupée –  

Un «scolasticide»  
perpétré par Israël en 

toute impunité 

La guerre qu’Israël mène 
actuellement à Gaza, la des-
truction des écoles, des uni-
versités et des instituts tech-
niques, l’assassinat d’ensei-
gnants et d’étudiants s’appa-
rente-t-elle à une tentative de 
priver la Bande de Gaza des 
moyens d’éduquer ses habi-
tants et de les préparer à l’a-
venir? 

Karma Nabulsi(7) a été la 
première à utiliser le terme de 
«scolasticide(8)», terme qui 
combine le préfixe latin 
«schola» signifiant «école» et 
le suffixe latin «cide» signi-
fiant «tuer». Elle l’a utilisé 

pour décrire la destruction 
systématique de l’éducation 
palestinienne et la démolition 
délibérée des infrastructures 
éducatives par Israël et elle l’a 
conceptualisé dans le contex-
te de l’assaut israélien contre 
Gaza en 2009, mais aussi en 
référence à une série d’at-
taques israéliennes contre les 
universitaires, les étudiants et 
les établissements d’ensei-
gnement palestiniens qui re-
montent à la Nakba de 1948 
et se sont étendues à la suite 
de la guerre des Six-Jours en 
1967 et de l’invasion du Liban 
en 1982.  

Selon Karma Nabulsi, les 
autorités israéliennes sont 
conscientes de l’importance 
de l’éducation dans la tradi-
tion et la révolution palesti-
nienne et du pouvoir considé-
rable que peut forger un sys-
tème éducatif performant 
dans un territoire occupé où la 
liberté de pensée générée par 
l’éducation offre des possibili-
tés et ouvre des horizons.  

Cette caractéristique du 
système palestinien d’ensei-
gnement contraste avec l’é-
touffement dû au mur de sé-
paration, aux points de 
contrôle omniprésents et aux 
prisons qui ne désemplissent 
pas. Il est indéniable que les 
institutions éducatives, que ce 
soient les écoles, les universi-
tés ou les centres culturels, 
contribuent à préserver l’iden-
tité nationale palestinienne et 
favorisent le développement 
personnel et intellectuel, facili-
tant ainsi la progression des 
Palestiniens dans le monde. 
Ce n’est donc pas sans rai-
son, toujours selon Karma 
Nabulsi, que les responsables 
israéliens ne peuvent tolérer 
un système éducatif palesti-
nien performant et qu’ils pen-
sent devoir le détruire. 

Au vu de ce qui précède et 
sur base d’un rapport récent 
de l’ONU sur la destruction 
systémique du système édu-
catif palestinien(9), on est en-
clin à penser que les attaques 
actuelles de l’armée israélien-
ne contre les établissements 
d’enseignement à Gaza – 
comme en Cisjordanie(10), 
s’inscrivent dans un schéma 
bien établi d’agressions déli-
bérées contre la création du 
savoir en Palestine et s’appa-
rentent ainsi clairement à un 
«scolasticide». 

Les attaques et accusa-
tions récentes proférées par 
les autorités israéliennes 
contre l’UNRWA(11), visant à 
entraver et à limiter le travail 
de cette dernière, font par 
ailleurs partie de cette poli-
tique d’anéantissement systé-
matique de l’éducation et de 
la culture palestiniennes par 
Israël(12).  

De plus, l’assassinat ciblé 
d’universitaires et de profes-
sionnels dans des domaines 
tels que la médecine, le jour-
nalisme, l’ingénierie et même 
la littérature(13), ainsi que la 
surveillance stricte de celles 
et ceux qui travaillent dans 
des domaines tels que la 
technologie et l’ingénierie, 
pourraient bien découler de la 
crainte de voir le système 
éducatif palestinien produire 
des talents susceptibles de 
remettre en cause la domina-
tion israélienne sur les plans 
scientifique et intellectuel. 

La communauté inter-
nationale n’a plus le droit 

de fermer les yeux 

Face à la catastrophe hu-
manitaire et au «scolasticide» 
en cours, face au risque de 
génocide de plus en plus pro-
bable, la communauté inter-
nationale, et en particulier l’U-
nion Européenne et les États-
Unis, doivent aujourd’hui ré-
agir autrement que par des 
appels à mi-voix au respect 
du droit international(14) et à 
un cessez-le-feu.  

Il faudra d’abord que la 
communauté internationale 
cesse de fournir des armes à 
Israël. À défaut, elle se fera 
complice des crimes perpé-
trés par les forces israélien-
nes et en particulier complice 
de génocide si celui-ci est 
confirmé par la Cour Interna-
tionale de Justice, complicité 
condamnée par le droit inter-
national. 

Il faudra ensuite que la 
communauté internationale 
se décide à prendre des sanc-
tions à l’égard d’Israël, et ce 
aussi longtemps que ce der-
nier continue à bafouer le 
droit international. 

Il faudra finalement que la 
communauté internationale 
arrive à briser le cycle de vio-
lence et à convaincre les bel-
ligérants des deux côtés à se 
remettre à la table de négo-

ciation et à engager de vérita-
bles pourparlers de paix 
aboutissant à la création d’un 
État palestinien indépendant 
et viable à côté de celui d’Is-
raël.  

Seule la création d’un État 
palestinien indépendant et la 
garantie, pour les populations 
israéliennes et palestiniennes 
de pouvoir coexister en pleine 
sécurité, permettront l’avène-
ment futur d’une paix juste au 
Proche-Orient et un avenir 
pour les enfants et les jeunes 
de la région. 

Jules Barthel 

professeur e.r.,  
ancien vice-président 

du SEW/OGBL 
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jordanie et de Jérusalem-Est 
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la Cisjordanie et de Jérusalem-
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lonisation déclarée illégale selon 
le droit international, combien de 
milliers de fois les responsables 
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La guerre d’Israël contre le secteur de l’éducation dans la Bande de Gaza et en Cisjordanie  

Une agression délibérée  
contre la création de savoirs  

Menée dans le cadre d’une politique d’occupation coloniale 

Au moins six personnes ont été tuées lors d’une attaque israélienne contre une école de l’ONU 
à Al Nuseirat le 14 mai, a rapporté l’UNRWA        (Photo: EPA-EFE/MOHAMMED SABER)


